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Dossier 1
On va nager?
1 Charlotte passe ses vacances d’été
à Strasbourg, chez son cousin Julien.

On est jeudi et il fait très chaud. 
Alors, les deux jeunes prennent leurs vélos 
et vont à la piscine.

A la caisse, Julien achète deux tickets. 
Un ticket-élève coûte 3,50 euros.

La caissière: Ça fait 7 euros.

2 Ils posent leurs serviettes sur la galerie 
près du bassin.

Julien: Charlotte, tu me passes
ta crème solaire, s’il te plaît?

Charlotte: Tiens.

Charlotte met ses lunettes de soleil et prend
un magazine.

Un peu plus tard …

Charlotte: Julien, tu connais la fille là, avec le maillot 

jaune?

Julien: Non. Pourquoi?

Charlotte: Elle te regarde tout le temps. 

Julien: Ah bon?

Charlotte: Tiens, tiens, elle arrive! 

3 Sophie: Salut. Tu es bien Julien Moreau? 

Julien: Oui.

Sophie: Moi, je suis Sophie, la sœur de Fabien Verdier.

Julien: Ah oui, Fabien, il est au club de foot avec moi.
Je te présente Charlotte, ma cousine.

Charlotte: Bonjour.

Sophie: Tu es de Strasbourg?

Charlotte: Non, je suis de Paris. Je rentre samedi.

Sophie: Oh Paris, c’est super. Mon père travaille 
à Paris pendant la semaine.

Charlotte: J’ai chaud. On va nager?

Sophie: D’accord. 

4 Sophie: Alors Julien, tu viens?

Julien: Euh, oui … j’arrive. 

Charlotte: Mais qu’est-ce que tu cherches?

Julien: Ce n’est pas possible. Il n’est pas dans 
mon sac … 

Charlotte: Quoi?

Julien: Mon maillot de bain! Il est à la maison.

Charlotte: Oh, Julien …
Dossier 2
Tu manges avec nous?

1 C’est mercredi après-midi. Julien est chez son

copain Ludo. Ils regardent un match de rugby 
à la télé.

Julien: Mais qu’est-ce qu’ils font? Ils vont perdre 
le match!

Ludo: Oui, c’est nul.
Tu viens avec moi au club de rugby demain soir? 

Julien: A quelle heure?

Ludo: A 7 heures.

Julien: D’accord.

2 La mère de Ludo arrive. Elle a fait les courses.

Mme Juvet: Salut les garçons. 

Ludo: Salut maman.

Julien: Bonjour madame.

Mme Juvet: Tu manges avec nous, Julien? 
Je vais préparer une quiche.

Julien: Oui, je veux bien.

3 Une heure plus tard, à table. En entrée, il y a une

salade. 

Mme Juvet: Ludo, tu me passes le pain, s’il te plaît? 
Julien, tu veux encore de la salade?

Julien: Non, merci. 

Mme Juvet: Qu’est-ce que tu bois? 

Ludo: On peut boire de la limonade?

Mme Juvet: Ludo, pas au repas!

Julien: Moi, je bois de l’eau. 

Mme Juvet: Ah. Il n’y a pas d’eau sur la table. 
Ludo, tu vas chercher une bouteille dans le frigo?

4 Comme plat principal, il y a une quiche.

Julien: La quiche est délicieuse!

Mme Juvet: Merci, Julien. Tu prends encore un

morceau de quiche?

Julien: Non, merci.

Ludo: Qu’est-ce qu’il y a en dessert? 

Mme Juvet: Il y a des fruits, du yaourt ou une mousse

au chocolat. Qu’est-ce que tu prends, Julien? 

Julien: Je préfère la mousse au chocolat.

Ludo: Moi aussi.

5 Mme Juvet: Tu vas au club de rugby demain?

Ludo: Oui, avec Julien.
Tout à coup, le portable de Julien sonne. 

Mme Juvet: C’est ta mère? 

Julien: Non, non. 

Julien: Excusez-moi.

Mme Juvet: Ce n’est pas grave, Julien.
Dossier 3
Un vrai héros
1 Le soir, M. et Mme Moreau sont dans la cuisine 
et préparent le dîner. Emilie arrive.

Mme Moreau: Emilie, on va manger! 
Tu peux mettre la table, s’il te plaît?

Emilie: Et Julien? Il peut m’aider, non?

M. Moreau: Il n’est pas encore là. Il est en ville 
avec ses copains. 

Mme Moreau: Mais regarde l’heure. Il est en retard! 
Il a pris son vélo?

M. Moreau: Je ne sais pas, moi.

Mme Moreau: Comment ça? …

M. Moreau: Ne t’inquiète pas, il va arriver …

…

Emilie: Ah, le voilà.

2 M. Moreau: Bonsoir, Julien. Dis donc, tu as vu

l’heure?

Julien: … une dame … dans la rue principale … 
les ambulanciers … l’hôpital. 

Mme Moreau: Mais Julien, qu’est-ce que tu 
racontes?

M. Moreau: Tu as eu un accident?

Emilie: Et ton vélo?

Julien: Non, pas moi … une dame. … Un médecin 
a examiné la dame. … Elle est blessée à la jambe.

Mme Moreau: Comment ça?

Julien: Elle a traversé la rue à l’arrêt du tram. Elle 
n’a pas bien regardé. Une voiture a renversé la

dame. Ensuite, les ambulanciers ont transporté 
la dame à l’hôpital.

3 M. Moreau: Et toi? Qu’est-ce que tu as fait?

Julien: J’ai appelé la police.

Emilie: Tu as appelé la police?

Julien: Oui. L’agent a posé beaucoup de questions 
et il a pris mes coordonnées.

M. Moreau: Mais, tu es un vrai héros, mon fils.
Dans ce cas, on excuse ton retard. 
Tu as bien fait d’aider la dame.

Mme Moreau: Allez, on passe à table et tu nous

racontes toute l’histoire.

Dossier 4
On n’a pas eu le temps.

1 C’est samedi après-midi. Sophie et son frère 
Fabien sont à la maison. Leurs parents travaillent
encore. Sophie prépare un concours de karaoké 
pour dimanche.

Fabien: Sophie, tu peux baisser le son, s’il te plaît?

Sophie: Pourquoi?

Fabien: Parce que j’apprends mes maths.
J’ai une interro lundi.

Sophie: Et moi, j’ai mon concours demain.

Fabien: Ah oui, ma sœur, la nouvelle star.

2 Fabien: Il est déjà cinq heures.
Tu as fait la vaisselle?

Sophie: Pourquoi toujours moi?
Parce que je suis une fille ou quoi?
J’ai fait la vaisselle hier.

Fabien: Et les courses? Maman a mis une liste
sur la table.

Sophie: Moi, je n’ai pas le temps. Je dois répéter


ma chanson. 

Fabien: Et moi, je dois bosser aujourd’hui
parce que demain j’ai un match de foot.

Fabien retourne dans sa chambre 
et Sophie met la musique à fond.

3 A cinq heures et quart, M. Verdier rentre déjà
de son travail.

M. Verdier: Ce n’est pas possible! Fabien, Sophie!

Fabien: Salut, papa. Tu es déjà rentré?

M. Verdier: Mais, qu’est-ce que vous faites?
On n’est pas en boîte ici. 

Fabien: Sophiiiie! Papa est là.

Sophie arrive.

Sophie: Salut, papa. Tu es déjà là?

M. Verdier: Salut, ma fille. Mais qu’est-ce que c’est
que cette musique de fou?

Sophie: La musique? Ben, c’est pour mon concours

de karaoké.

M. Verdier: Ah. 

4 M. Verdier: Vous avez fait les courses?

Sophie: Pas encore, papa.

M. Verdier: Comment ça?

Sophie: On n’a pas eu le temps.

M. Verdier: Mais mamie vient ce soir. 

Fabien: Elle mange avec nous?

M. Verdier: Oui, bien sûr. Elle arrive vers six heures

et demie. Et maman rentre du travail à sept heures.

Alors, on doit faire la cuisine.

5  M. Verdier va dans la cuisine.
M. Verdier: Et la vaisselle?

Sophie: Euh …
M. Verdier: Je sais. Vous n’avez pas eu le temps.
Fabien: Mais, papa …
M. Verdier: Bon, on a encore une demi-heure.


Fabien, tu fais la vaisselle et tu ranges la cuisine.

Sophie, tu viens faire les courses avec moi.


Où est la liste?
Dossier 5
Il faut être comme une star?
1 Depuis un mois, Sophie est chanteuse dans le groupe Les Dizèmes. Maintenant, le groupe prépare 
son premier concert dans la salle polyvalente du collège. Sophie cherche des vêtements pour la 
première scène. Pauline et Aïcha accompagnent leur copine chez Modemania, une boutique de 
fringues très à la mode.

Sophie: Tu trouves que la jupe lilas va bien avec 
le chemisier blanc? 

Aïcha: Je ne sais pas. La jupe n’est pas mal. 
Mais le chemisier, je trouve qu’il est moche.

Pauline: Mets cette ceinture cloutée avec.

Sophie: Non, ça fait trop fringué. Je veux plutôt 
un look simple.

Pauline: Mais si, la jupe te va très bien et pour ton


premier concert, tu dois avoir un look d’enfer.

2 Sophie: Pauline, tu cherches un autre chemisier,


s’il te plaît? 

Pauline: Tu as quelle taille?

Sophie: 36. 

Pauline: S’il vous plaît madame, vous avez 
ce chemisier noir en 36? 

La vendeuse: Je vais regarder. Oui voilà.

Pauline: Tiens, Sophie, essaie ce chemisier. 

Sophie: Oh … ! Merci.

Sophie est dans la cabine et met le chemisier.

Sophie: Voilà.

Pauline: Il te va super bien, Sophie. 

Sophie: Tu trouves?

Aïcha: Et tu peux mettre tes bottes noires avec.

Pauline: Tu vas avoir un look hyperclasse.

Sophie: Je ne sais pas.

3 Aïcha: Ces fringues sont super pour un concert.


Tout le monde va adorer.

Pauline: Et à ce prix là, ça vaut le coup.

Sophie: Je préfère un look simple, avec un jean, 
un T-shirt et des baskets …

Aïcha: Arrête, Sophie. Avec ces fringues tu ne vas pas
   aller à l’école, tu vas chanter devant un public. 
   C’est toi, la star! Il faut oser.

Dossier 6
Trop tard et trop dangereux
Il est samedi après-midi. Les jeunes sont devant leurs ordinateurs et surfent sur Internet. 
Ils chattent sur le site www.dialogueado.fr.

	1
	3

	
 Malik: Pauline et Sophie
 viennent à la teuf?

Julien: Ouiiii. 

Malik: Vito trouve que 
Sophie est sympa.

Julien: Qui est Vito?

Malik: Ha! Nouvel élève, 
scooter bleu, cool …

Julien: Waouh! On va à 
la fête en scoot? 

Malik: Si tu veux. 

Julien: Tu viens me chercher?

Malik: OK. Je viens à 7h 45.

Julien: A +.
Malik: Ciao.


	   Sophie: V. vient à la fête?

Pauline: Oui!!!!!!! 

Sophie: Caroline et Delphine
adorent V.

Pauline: Il est mignon … 
avec ses cheveux noirs 
et ses yeux marron … 
Il vient d’Italie. 

Sophie: Tu mets quoi pour 
la fête? 
Pauline: Nouveau pull et 
nouvelles chaussures!!! 
Toi? 

Sophie: Aucune idée. Tu veux 
m’aider?
Pauline: D’acc. J’arrive à 6 h.



	2 M. Moreau: Julien! Maman et moi, nous sortons
ce soir. Tu restes avec Emilie.

Julien: Mais Matéo est à la maison. Je veux aller à la MJC, il y a une fête ce soir. Malik vient me chercher.
Il va arriver vers huit heures moins le quart.

Mme Moreau: Vous partez en scooter?

Julien: Ben … oui.

Mme Moreau: Ecoute Julien, le scooter, c’est trop dangereux.

Julien: Mais maman … !

Mme Moreau: Non, pas question. Papa et moi, 
on va au resto. On te dépose à la MJC.

Julien: Ah non maman! C’est vraiment nul.

M. Moreau: Et après, nous venons te chercher 
à 11 heures.

Julien: Oh non!


	4 Sophie: Papa, je peux rester jusqu’à quelle heure 
à la fête?

M. Verdier: Comme d’habitude. Jusqu’à 10 heures.

Sophie: Mais les autres restent jusqu’à 11 heures.

M. Verdier: 11 heures? C’est trop tard.  

Sophie: Mais papa, il y a des animateurs de MJC. 
Et en plus, Pauline, Caroline, toutes mes copines,

   sont là.

M. Verdier: Bon, si c’est comme ça, tu peux rester jusqu’à 11 heures. 

Sophie: Tu peux venir me chercher?

M. Verdier: D’accord.

Sophie: Tu es super, papa!




 
Dossier 7
Les frimeurs (A)
1

Salut Julien. 

Tu viens toujours à vélo?

Oui. Pourquoi? 

Les filles n’aiment pas
les vieux vélos. Elles

préfèrent les scooters.

Tu parles! 

2 Vito: Alors, on fait la course? 

Julien: Je n’ai pas de scooter, moi. J’ai seulement

mon vieux vélo!

Vito: Mais ton copain Malik. 

Malik: Une course? Avec mon scooter? Non.

Julien: Mais Malik, je sais conduire!

Malik: D’accord, mais fais attention.

Vito: Alors, les gars, on y va?

3     A vos marques, … prêts …, partez!
Moi, je vais gagner! 

J’ai la trouille! 

4     Ah, une branche.

5 Julien: Aïe!

Vito: Tu t’es fait mal, Julien? 

Julien: Non, ça va. … Aïe. 

Malik: Mais Julien, tu es blessé, regarde ton bras.

Julien: Ce n’est rien, Malik. Mais, regarde ton scooter.

Malik: Le clignotant est cassé. Comment est-ce que
je vais expliquer ça à mes parents?

6 Sophie: Mais, qu’est ce qui s’est passé?

Malik: Julien et Vito ont fait une course en scooter.

Pauline: Julien, ton bras. Tu saignes!

Julien: Ce n’est pas grave. Mais le scooter de Malik 
est abîmé. 

Pauline: Mais, vous êtes fous, les garçons!

Sophie: Laissons-les. Ils jouent aux frimeurs.

Vito: Mais Sophie …

Dossier 8
Aïcha et les jumelles
Chez les Grandjean
1 Samedi soir, vers sept heures et quart, Aïcha sonne chez les Grandjean. 

Les jumelles Valérie et Marie sont déjà en pyjama.

M. Grandjean: Dépêche toi, Monique. Le théâtre


commence à 8 heures. On va être en retard.

Mme Grandjean: Tu n’as pas vu mon rouge à lèvres?

M. Grandjean: Il n’est pas dans ton sac à main?

Mme Grandjean: Mais non. … Aïcha, dans le frigo, 
il y a des sandwichs et des boissons. Tu te sers!

Aïcha: D’accord.

Mme Grandjean: Valérie et Marie, vous allez au
lit tout de suite.

Marie: Vous rentrez quand? 

M. Grandjean: Vers onze heures. Allez, soyez sages,

les filles.

Valérie: Au revoir, papa. Au revoir, maman.

2 Aïcha: Allez les filles, il faut aller au lit! 

Valérie: Regarde, Aïcha. Ma poupée. Elle est belle,
non?

Aïcha: Oui, elle est vraiment mignonne.

Marie: Et moi, j’ai un grand nounours. Regarde.

Aïcha: Ben oui, il est vraiment beau, ton ours. 
Mais maintenant, on monte dans vos chambres.

Les filles montent l’escalier. Elles ont une grande
chambre avec des lits superposés. 
Aïcha dit «Bonne nuit» aux jumelles et redescend
dans le salon. 

3 Elle allume la télé et regarde l’émission «Qui veut 

gagner des millions?». Tout à coup, elle entend un bruit. 

Marie: Aïcha!

Aïcha: Qu’est-ce qu’il y a? Pourquoi tu ne dors pas? 

Marie: J’ai faim!

Aïcha: Alors, viens avec moi.

Elles vont dans la cuisine et Aïcha donne un sandwich

à Marie.

Aïcha: Et maintenant, on va dans ta chambre. 
… Bonne nuit. Fais de beaux rêves.

Aïcha retourne dans la cuisine pour manger un
sandwich et boire un grand verre d’orangeade. 
Puis, elle va au salon.

4 Aïcha: Encore?  Mais, qu’est-ce que tu fais là?

Valérie: J’ai faim!

Aïcha: Mais tu as déjà eu un sandwich!

Valérie: Moi? Non!

Aïcha: Ecoute, Marie …

Valérie: Moi, je suis Valérie!

Aïcha: Tu es Valérie? … Ah … excuse-moi.
Bon, on va dans la cuisine.

Quelques minutes après, Aïcha retourne au salon 
et se met devant la télé.

Tout à coup …

Marie: Aïcha!

Aïcha: Ah non, ce n’est pas vrai!

Marie: J’ai fait un mauvais rêve et j’ai mal au ventre.

Aïcha: Vous êtes casse-pieds, les filles! Monte dans 
ta chambre, je vais t’apporter une tisane.

5 A onze heures, les parents Grandjean rentrent.

Mme Grandjean: Tout s’est bien passé?

Aïcha: Oui, aucun problème. 

Mme Grandjean: Elles n’ont pas fait de bêtises?

Aïcha: Non, non, elles ont été très sages. 

Mme Grandjean: Très bien. Merci, Aïcha, 
voilà ton argent. Et pour le week-end prochain, 
je vais te téléphoner mardi.

Aïcha: Merci, madame.

M. Grandjean: Attends, je vais te reconduire 
chez toi.

Dossier 9
Il n’y a pas que les vêtements qui comptent!
1 Sophie: Salut, maman.

Mme Verdier: Salut, ma fille. Regarde sur la table. 
Il y a du courrier pour toi. 

Sophie: Du courrier? … Parfumerie Mille odeurs …
Mme Verdier: C’est sûrement la réponse à ta


candidature. 

Sophie: … mademoiselle, suite à votre demande … 
mh, mh, mh,  … nous sommes heureux de vous … 
Maman, ils me donnent rendez-vous pour un


entretien. C’est génial! 

Mme Verdier: Super! Et quand?

Sophie: Lundi prochain. Je dois me présenter à 
8 heures au bureau du personnel, rue Marbeau. 

Mme Verdier: Quels vêtements est-ce que tu vas


mettre pour ton entretien? Ton nouvel ensemble?


Ta nouvelle jupe? 

Sophie: Quelle jupe? 

Mme Verdier: La jupe rose, le cadeau de mamie.

Sophie: Ah, non. Pas ça!

Mme Verdier: Mais Sophie, les vêtements, 
c’est très important pour un entretien.

Sophie: Bon, je vais regarder dans mon armoire.

2 On frappe à la porte.

Mme Verdier: Sophie, tu as de la visite. 

Julien: Salut Sophie. Ça va?

Sophie: Salut, Julien. Imagine. Je vais peut-être faire

mon stage dans la parfumerie Mille Odeurs.

Julien: Félicitations. Mais qu’est-ce que tu fais?

Sophie: Je cherche des fringues pour l’entretien,

lundi matin.

Julien: Les fringues, c’est bien, mais il n’y a pas que

les vêtements qui comptent.

Sophie: Tu trouves?

Julien: Pense à ton comportement vis-à-vis
du patron. 

Sophie: Ah. Je n’y ai pas pensé. 

Julien: Il faut préparer tout ça. Si tu veux on peut


jouer l’entretien ensemble.

Sophie: Maintenant?

Julien: Mais oui. Je suis le patron et toi,
tu es la candidate. Sors et frappe.

3 Sophie sort de la chambre. Elle frappe à la porte.

Julien: Entrez.

Sophie: Salut. Je m’appelle …

Julien: Ah non, pas comme ça. Tu parles à un patron,

alors il faut dire «Bonjour monsieur».

Sophie: Mais oui … c’est évident.

Julien: Pourquoi est-ce que vous voulez travailler 
dans une parfumerie, mademoiselle?

Sophie: Vous savez, j’adore le maquillage 
et les parfums …

Julien: Mais non, Sophie. Il ne faut pas dire ça. 

Sophie: Mais c’est la vérité.

Julien: Il faut dire que tu aimes le contact avec les


gens et que tu aimes bien les produits esthétiques.

Sophie: Ah toi, tu le sais? Alors, maintenant c’est toi,


le candidat, moi je suis la patronne.

Julien: D’accord.

4 Mme Verdier: Sophie, c’est pour toi. Le secrétariat


de M. Bonsent. 

…

Sophie: Oui, allô, Sophie Verdier à l’appareil.

La secrétaire: Bonsoir mademoiselle. C’est à propos


de votre candidature. Est-ce que vous pourriez


venir mardi matin au lieu de lundi? 

Sophie: Mardi matin? A quelle heure?

La secrétaire: A huit heures. 

Sophie: Oui, c’est possible.

La secrétaire: Ah, merci, ça nous arrange vraiment. 

Sophie: Je vous en prie.

La secrétaire: Alors, on se voit mardi matin. Au revoir,

mademoiselle.

Sophie: Au revoir, madame. Merci de votre appel.

5 Mme Verdier: Alors ma chérie, qu’est-ce que tu vas


mettre pour ton entretien?

Sophie: Mais, maman. Il n’y a pas que les vêtements


qui comptent!
Dossier 10
Une journée de stage

1 Après trois semaines de stage, les copains et les copines se retrouvent au collège. Tout le monde a découvert un métier. Pauline a beaucoup aimé son travail au garage. Sophie ne veut plus retourner à la parfumerie. Julien et Ludo ont passé trois semaines dans une menuiserie. Aïcha a appris beaucoup de choses à l’hôpital. Après leur stage, les élèves discutent en classe. Le professeur demande aux élèves de préparer leur rapport de stage. 

Après le repas de midi, Vito va au CDI pour écrire 
son rapport sur l’ordinateur.

Voilà le texte de Vito:

Mon stage au restaurant

2 J’ai fait mon stage au restaurant L’Alsace à Strasbourg. Le premier jour, 
on a commencé à 7 heures du matin. D’abord, nous avons pris le petit-déjeuner
ensemble en équipe. Pendant cette demi-heure, le chef de cuisine, M. Mijotte,

nous a annoncé le programme de la journée.

Moi, j’ai travaillé dans la cuisine. D’abord, j’ai allumé le lave-vaisselle. 
J’ai mis les assiettes et les couverts dans la machine. Puis les serveurs 
ont pris les assiettes et les couverts propres pour mettre la table dans 
le restaurant. 

Après, la marchandise est arrivée. J’ai assisté au contrôle de la livraison:
j’ai compté les articles et j’ai contrôlé la date de péremption. Puis on a
rangé la marchandise dans l’entrepôt. Tout à coup, mon chef a dit: 
«Il n’y a plus de tomates ni de courgettes. Il faut aller au marché gare. 
Vito, tu vas m’accompagner?» 

3 A notre retour Bernadette, l’aide-cuisine, et moi, nous avons épluché dix kilos
de pommes de terre pour le repas de midi. Ensuite, j’ai lavé la salade verte et j’ai

préparé deux litres de vinaigrette. J’ai pris de l’huile d’olive, du citron, du sel, du

poivre, de la moutarde et des oignons. 

Puis, j’ai encore eu le temps de plier des serviettes et de ranger la cuisine. 

Après, François, un cuisinier, m’a expliqué comment préparer les ingrédients 
des desserts. Je n’ai jamais fait ça. Alors j’ai sorti les œufs et j’ai séparé les blancs
des jaunes, j’ai pesé le sucre et j’ai mesuré la quantité de lait. Après, j’ai assisté à

la préparation des desserts: une île flottante avec une crème anglaise. 

4 A partir de midi, le travail est devenu stressant. Tous les clients sont arrivés en
même temps, des hommes d’affaires, des touristes, des familles et les habitués.

Moi, j’ai décoré les assiettes pour le dessert.

Ensuite, on a lavé les casseroles et les poêles. Je n’aime pas faire ça. 
A 15 heures, on a enfin mangé ensemble et puis, je suis rentré à la maison. 
Je me suis couché tout de suite après pour faire une bonne sieste!


Pendant mon stage, j’ai surtout aimé le travail en équipe. Le travail à la cuisine 
est super stressant, mais très intéressant. Je veux devenir un vrai cuisinier, 
c’est mon métier de rêve.

Dossier 11
En route vers la Provence

1 A la fin de l’année scolaire, les élèves de troisième
partent une semaine au Grau-du-Roi en Provence. 

Lundi matin à six heures, les élèvent se retrouvent

devant le collège où un car les attend. Le chauffeur

met les valises et les sacs dans la soute à bagages.
Ludo est en retard. Tout le monde l’attend. Enfin,
il arrive à 6 heures et demie.
M. Walter et sa collègue Mme Legrand comptent
les élèves et enfin, le voyage peut commencer.

2  M. Walter: On va faire notre première pause au


prochain relais où il y a des toilettes et un kiosque. 

…


Vous avez 15 minutes de pause. Faites attention
aux voitures quand vous descendez.

Sophie: Enfin. Je dois aller aux WC.

Pauline: Je t’accompagne. Je veux m’acheter
un sandwich. Je n’ai rien apporté à manger.

Quinze minutes plus tard. 

M. Walter: Alors, tout le monde est là? 

Ludo: Oui, monsieur. On peut y aller.

Pauline: Non, attendez, il manque Sophie!

M. Walter: Qui a vu Sophie? 

Pauline: Ah, la voilà, elle arrive.

M. Walter: Sophie, tout le monde t’attend. 

Sophie: Excusez-moi, j’ai regardé un magazine
au kiosque et je n’ai pas vu le temps passer.

3 Vers 20 heures, le groupe arrive au Grau-du-Roi. 
M. Walter a réservé des appartements dans un village

de vacances. Les professeurs vont à la réception
et parlent au responsable. Après l’inscription, 
le responsable s’adresse aux élèves pour expliquer 
le règlement du village. 

Le responsable: Soyez les bienvenus. Dans le


village, il faut respecter quelques règles. Dans les


appartements, pas de bruit à partir de 11 heures.
Il est interdit de fumer. Pas d’alcool et pas de

drogue, sinon vos parents doivent venir vous


chercher! 

Aïcha a oublié son sac de couchage. Elle doit louer
un drap et une couverture à la réception.

Les élèves déposent leurs valises dans les chambres et
vont tout de suite à la plage. L’eau est un peu fraîche,
mais ça fait vraiment du bien après un long voyage!

4 Le premier jour:

Après la visite de la ville de Nîmes et de son

amphithéâtre, les élèves rentrent vers trois heures
au village de vacances. Les garçons font un match
de beach-volley à la plage. Les filles se font bronzer
et vont nager dans la mer. 
Tout à coup, un ballon tombe sur le dos de Pauline. 

Pauline: Aïïïe! 

Garçon: Tu me passes le ballon, s’il te plaît?

Pauline: Tu ne peux pas faire attention?

Garçon: Oh là, là, ne t’énerve pas.

Pauline: Vous ne pouvez pas jouer ailleurs?

Garçon: Ah, qu’elle est mignonne
quand elle est en colère. 

Pauline: Tu te prends pour qui?

Garçon: Tu es souvent ici?

Pauline: Ecoute, prends ton ballon
et fous-moi la paix. 

5 Le deuxième jour:

Les élèves découvrent les alentours du Grau-du-Roi. 
Ils visitent un centre équestre où il y a des chevaux
de Camargue.

Les chevaux sont très beaux: blancs ou gris. 
Un groupe d’élèves veut faire une petite promenade
à cheval. M. Walter doit rester avec le groupe. 

Le moniteur: Vous montez à cheval, monsieur?

M. Walter: Euh, oui … 

Le moniteur: Ce n’est pas difficile. Vous mettez
un pied ici, et hop.

M. Walter: Oh mon dieu.

Le moniteur: Voilà.  … N’ayez pas peur.
Alègro est très sage. 

Les élèves applaudissent. La promenade peut


commencer. 

Avec l’autre groupe, Madame Legrand fait un tour
en ville. 

Ils achètent des souvenirs: du savon à la lavande,
des herbes de Provence.

Puis, ils s’installent à la terrasse d’un café pour
manger des glaces et écrire des cartes postales. 

6 Le troisième jour:

Après le petit-déjeuner, M. Walter annonce
le programme de la journée. 

M. Walter: D’abord, on prend le car pour aller au


Pont du Gard. C’est à 90 kilomètres du Grau-du-

Roi. Après, nous allons visiter la ville d’Avignon.


N’oubliez pas d’emporter des boissons pour notre excursion. 
Il va faire très chaud aujourd’hui et on est en route

toute la journée.

Pauline: Toute la journée dans le bus? Oh, non.

Dossier 12
Un vieux machin
1 C’est dimanche. Dans le quartier de Julien, il y a

un vide-grenier. Les gens apportent leurs objets

et installent leurs tables.

Julien, Ludo et Aïcha ont aussi organisé un stand.

Un jeune s’arrête à leur stand. Il regarde un peu

tous les objets.

2 Aïcha: Tu cherches quelque chose de particulier?

Garçon: Ben … Je cherche des bijoux.

Aïcha: Des bijoux? Non, on n’en a pas.

Garçon: Et ton bracelet? Tu le vends? Ma copine


va adorer.

Aïcha: Ah non, désolée. Ça, je ne le vends pas.

Garçon: Même pour 20 euros?

Aïcha: Oui. Il n’est pas en vente. Pas de chance.

3 Garçon: Oh … Qu’est-ce que c’est, ce vieux


machin, là?

Julien: Un vieux coffret.

Garçon: Il est original. Il sert à quoi?

Julien: Ben, je ne sais pas. On peut y mettre des


petits trucs, des bijoux, des bagues …

Garçon: Il est joli. Ma copine adore les vieux trucs.


On peut l’ouvrir?

Julien: Attends, ça ne marche pas bien.

Garçon: Ce n’est pas grave. Je peux le réparer.

Julien: Cinq euros? Ça te va?

Garçon: Je le prends pour quatre euros.

Julien: Ok. Ça marche, quatre euros.
Le garçon paie, prend le coffret et s’en va.
Ludo: Mais Aïcha. Pourquoi tu n’as pas vendu ton

bracelet pour 20 euros? C’est une bonne affaire.

Aïcha: Non, c’est un cadeau de Pauline. Je ne veux

pas le vendre.

4 Monsieur et madame Moreau arrivent au stand.

Ils ont déjà acheté une vieille lampe et un disque de

Serge Gainsbourg.

M. Moreau: Regarde Julien. J’ai enfin trouvé le


premier disque de Gainsbourg. Ça fait des années


que je le cherche.

Mme Moreau: Et pas cher du tout.

M. Moreau: Oui, pour deux euros seulement.


Chez les collectionneurs, il vaut au moins


40 à 50 euros. Et vous, ça marche les affaires?

Julien: Oui, ça marche. On vient de vendre le vieux


coffret.

Mme Moreau: Quel vieux coffret?

Julien: Mais, maman. Le coffret sur la cheminée,


le cadeau de tante Claire.


Tu ne l’as jamais aimé …

Mme Moreau: Qu’est-ce que tu racontes?

Julien: Oui, tu as toujours dit: Quelle horreur.

Mme Moreau: Et tu as regardé dedans avant de


le vendre?

Julien: Non, je n’ai pas regardé.

5 M. Moreau: Mais qu’est-ce qui t’arrive, chérie?


Tu es toute pâle.

Mme Moreau: Ce n’est pas possible … Si tu savais …

M. Moreau: Quoi?

Mme Moreau: Mais le coffret n’était pas vide. J’ai mis


le vieux collier de ma mère dedans.

M. Moreau: Le collier de ta mère? Dans le coffret de


tante Claire? Oh non, ce n’est pas possible …

Mme Moreau: Mais si. Julien, pourquoi tu ne m’as


rien dit?

M. Moreau: Qui a acheté le coffret?

Julien: Un jeune. C’est pour sa copine.

Mme Moreau: Et il était comment, ce jeune?

Julien: Environ 17 ans, cheveux longs, mince.


Attends, là-bas devant le groupe de musique,


c’est lui. Oui, oui, je reconnais son sac.

M. Moreau: Attendez-moi ici, je vais lui parler.
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